
 

 

 

 

 

 

 

 

Très chères sœurs, 

A une heure de cette nuit, dans la communauté de “Cidade Regina” (São Paulo, Brésil), est 

allée rapidement au paradis, à motif d’un infarctus, notre sœur 

MORETTI Sr ANGELA 

Née à Cerquilho (Sorocaba – Brésil), le 24 octobre 1931 

Nous rappelons les yeux brillants et lumineux de cette sœur, sa belle capacité de relations, la 

joie qui sortait de tous ses pores, son profond amour à la vocation paulinienne et le désir de 

répandre ce charisme au plus nombreuses personnes possibles. Quelques sœurs la définissait: «La 

femme de l’Esprit Saint et de la Louange», pour sa sympathie vers le Renouveau de l’Esprit. 

Elle entra en Congrégation dans la communauté “Divin Maître” de São Paulo (Brésil), le 3 

mai 1948. Après un temps de formation et le noviciat, elle émit, en cette communauté, le 19 mars 

1951, la première profession et elle initia, tout de suite après, le long itinéraire dans les diverses 

librairies de la province brésilienne où elle savait unir avec grande sagesse, même des temps de 

diffusion dans les familles qui la conduisaient  au direct contact avec la pauvreté  et la soif de Dieu 

du peuple. La librairie était vraiment pour elle le lieu duquel elle “prêchait” l’Evangile et annonçait 

la bonté et l’amour du Seigneur vers tous. Elle fut une libraire très aimée à Lins, où elle exerça aussi 

le service de supériorat, à Rio de Janeiro, Niteroi, São Paulo, Maringá.  

Son nom était tout un programme: elle était vraiment un “ange bon”. Partout elle se préoccupait 

surtout des personnes qu’elle accueillait avec amitié et fraternité. On ne pouvait pas échapper à son 

sourire, à son intéressement, à sa simplicité de vie, à sa joie. Elle se préoccupait de la vie spirituelle 

des clients qui affluaient en librairie et plusieurs fois elle s’arrêtait à prier avec eux, infusant en tous 

espérance, optimisme, foi. La foi était sa plus forte caractéristique ensemble à la prière profonde, à la 

bonté, à la charité, à l’accueil simple et généreux. Même les sœurs des diverses communautés eurent 

la possibilité d’expérimenter sa particulière force d’attraction, spécialement quand elle fut appelée à 

rester plus de temps à la maison pour exercer divers services culinaires ou administratifs, à São Paulo 

DM, Fortaleza, Rio de Janeiro, Cidade Regina, Brasilia. Dans les derniers vingt ans, elle put encore se 

dédier, avec toute son âme, aux librairies de Vitoria et Niteroi, jusqu’à 2011 quand, à motif d’une 

santé toujours plus fragile, elle fut insérée dans la grande maison de Cidade Regina, à São Paulo. La 

proximité du noviciat lui offrait l’occasion de prier beaucoup pour les jeunes et leur maîtresse: une 

prière qu’elle accompagnait toujours avec l’offrande concrète de la vie.  

En ces derniers temps elle a été appelée à une particulière purification, dans la recherche de 

cette sainteté qui était le grand but auquel elle aspirait. Elle répétait: «Nous avons besoin d’être 

saintes, pour ceci nous sommes entrées en Congrégation». La prière toujours plus intime et 

profonde et la donation aux autres, sans réserves, ont caractérisé ce chemin en montée, vers le mont 

de Dieu. Elle intercédait pour toutes les intentions qui lui étaient confiées et pour que sa prière fut 

plus acceptée du Seigneur, elle n’hésitait pas à unir sacrifices et même des jeûnes. 

Dans les derniers jours, sa vie s’est allée assimilant toujours plus au Christ crucifié: elle 

n’avait plus la force pour parler et quand les sœurs entraient dans sa chambre, elles la trouvaient 

avec les mains unies, dans l’attitude de la prière. Son intime était habité par cette Parole, «vivante et 

efficace» qui avec tant d’amour elle avait diffusée en toute son existence. 

Avec affection. 

 

sr Anna Maria Parenzan 

Supérieure générale 

Rome, le 19 janvier 2019. 


